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Par Harout Mardirossianédito

C’est un procès digne de Staline, autre dicta-
teur à moustache, que nous offre l’Azerbaïdjan 
d’Ilham Aliev à l’égard des anciens dirigeants 
de l’Artsakh. Les voilà très amaigris témoi-
gnant dans leurs corps des terribles conditions 
de détention auxquelles ils sont soumis depuis 
plus d’un an, mais toujours dignes, prêts à se 
défendre. Un procès qui n’est qu’une masca-
rade destinée à donner le change à l’opinion 
publique. Un procès à huis clos sans journa-
liste, ni organisation de défense des droits de 
l’Homme, uniquement les caméras du régime 
présentes pour immortaliser les soi-disant “ ter-
roristes arméniens ”. On n’est pas loin de ce 
célèbre film de propagande nazi présentant, lui 
aussi, comme des “ terroristes ”, les membres 
de L’Affiche rouge juste avant leurs exécutions 
au Mont Valérien. 

Une parodie de justice aussi  : l’acte d’accu-
sation tout en azerbaïdjanais comporte 544 
volumes. Les avocats ont eu à peine 10 jours 
pour les étudier et une partie est classée secret 
défense. On a désormais la certitude que de 
faux procès-verbaux ont été rédigés selon les-
quels les accusés reconnaissent être coupables 
des faits dont on les accuse. Il aura fallu, quand 
on connaît les représailles dont il pourrait faire 
l’objet, le courage de Rouben Vardanyan pour 
que la machination soit révélée aux médias et 
aux chancelleries occidentales. 

Et pour quels crimes ce procès est-il orga-
nisé ? Celui d’avoir cherché à exercer le droit à 
l’autodétermination du peuple d’Artsakh, droit 
reconnu par la charte de l’ONU ? Celui d’avoir 
protégé le peuple d’Artsakh contre la menace 
d’extermination de l’Azerbaïdjan d’Aliev ? En 
fait, c’est Aliev qui devrait être dans le box des 
accusés d’un tribunal pénal international. C’est 
Aliev le criminel qui a sur les mains le sang 
des Arméniens d’Artsakh, le sang des 5 000 
soldats arméniens assassinés lors de la guerre 
des 44 jours. C’est Aliev le psychopathe qui 
menace chaque jour l’Arménie dans son inté-
grité territoriale et dans son existence même, 

après avoir procédé au nettoyage ethnique de 
l’Artsakh. C’est Aliev qui, avec son complice 
et mentor Erdogan, veut achever le Géno-
cide long du peuple arménien, comme l’écrit 
Vincent Duclert. C’est Aliev le corrompu qui 
a détourné des dizaines de milliards de dollars 
des richesses de son pays en les blanchissant 
à travers la planète et notamment à Londres 
pendant que son peuple, lui, vit dans la misère. 
C’est Aliev et son complice Poutine qui 
contournent, en toute impunité les sanctions 
américaines et européennes contre la Russie en 
revendant du gaz russe en gaz azerbaïdjanais à 
une Europe silencieuse. 

Au fond, Aliev est une caricature. Une cari-
cature de dictateur sanguinaire, corrompu, 
népotique, imbu de lui-même, mégalomane et 
raciste. Un dictateur dont le régime tombera 
un jour – le plus tôt sera le mieux – comme 
avant lui ceux de Saddam Hussein, Mouammar 
Kadhafi ou plus récemment Bachar Al Assad. 
Le seul problème, c’est que d’ici à sa chute, 
il a le temps, le pouvoir, la puissance militaire 
et la volonté de procéder à l’annihilation de 
l’Arménie et du peuple arménien, dont il ne se 
cache même pas. Et alors qu’Aliev depuis qu’il 
est au pouvoir n’a jamais respecté sa parole, 
n’a jamais respecté les textes qu’il a signés, 
n’a jamais accepté les propositions du groupe 
de Minsk de l’OSCE pour une paix digne et 
durable, l’Arménie de Nikol Pachinian répète, 
comme pour s’en convaincre, que la paix est 
possible avec Aliev. C’est même une “ révo-
lution culturelle ” à laquelle appelle désormais 
Nikol Pachinian. Une “ révolution culturelle ” 
dans laquelle, une fois la mémoire, l’Histoire, 
les justes revendications et les valeurs démo-
cratiques du peuple arménien mises sous étei-
gnoirs, il devra, ad vitam æternam, courber 
l’échine, baisser les yeux et laisser ses bour-
reaux diriger sa vie et son économie. En fait, 
c’est une vie de soumission qu’Aliev et Erdo-
gan veulent imposer à une Arménie exsangue 
et sans réel soutien qui semble se satisfaire de 
son sort. Mais jusqu’à quand ? ■   
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